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PORTRAIT DE JULIE 

Chapitre XIV 

Julie a soixante ans et croyait partir en retraite 

Au bureau, en secret, tous ses collègues avaient préparé la petite fête 
prévue pour le départ en retraite de Julie, la veille de ce premier Mai, 
date de son anniversaire. Rien de trop beau: nappes de couleurs claires 
mais douces, serviettes en tissu, flûtes en verre et non de ce presque 
vulgaire  plastique,  petits  fours  salés  et  sucrés,  champagne  bien  sûr, 
macarons de l'Atelier Gourmand, la nouvelle pâtisserie en vogue. En fait 
rien ne manquait. 
Sa collègue de bureau devait, au moment de la fermeture des bureaux vers 
17 heures, lui demander de venir en salle de réunion, pour assister à une 
vente de produits de beauté organisée par sa mère. Julie ne pouvait lui 
refuser. Effectivement, à 17 heures précises, elles arrivèrent. Julie était 
toujours ponctuelle pour partir, il n'en était pas de même pour arriver. La 
perfection n'est pas de ce monde, chacun sait cela. 

Quand elle ouvrit la porte, stupeur! La direction au grand complet, tous les 
collègues  l'applaudissent  en  lui  souhaitant  bon  anniversaire  et  bonne 
retraite. Les poèmes humoristiques sur sa ponctualité relative, sur son sens 
ferme, mais efficace de l'organisation ou de l'entraide les font tous rire. 
Julie se laisse porter par l'ambiance, le champagne, les compliments, les  
regrets apparemment sincères que son départ provoque. 

Elle est présente et ailleurs. Elle se voit réalisant ses rêves. Elle va pouvoir 
écrire,  faire  partie  de  l'Atelier  d'écriture,  elle  a  des  amies  qui  en  font 
partie, c'est formidable, paraît-il. 

Et puis les photos, voilà vingt ans qu'elles  attendent d'être rangées, 
classées. Jamais son mari n'a voulu le faire. 
Elle ne pouvait pas s'échapper longtemps, les  uns lui  parlaient Qi  Gong, 
d'autres  cinéma,  Yoga,  randonnées,  peinture.  Depuis  le  temps  qu'elle 
attendait ce moment, le temps libre, du temps pour elle l'attendait demain 
matin.  Pressée  de  vivre  ces  nouveaux  moments  si  prometteurs,  Julie 
cherche du regard le Directeur. 

Tiens il n'est pas là? Ah il ouvre justement la porte et se dirige droit sur 
elle.  Pourquoi cette mine contrariée, qu'est ce qu'il  y a encore, qu'il  ne 
vienne  pas  me  demander  de  retrouver  le  papier  qu'il  a  égaré,  ou  lui 
rappeler l'heure du rendez vous avec Mademoiselle Juliette. J'aimerais la 



connaître celle-là, je suis perplexe sur le pourquoi de leur entretien. Mais 
chacun est libre, bien sûr. 

Le directeur lui adresse la parole:

-  Julie,  j'ai  une  bonne  nouvelle  pour  vous:  votre  départ  en  
retraite ce n'est pas ce soir mais dans deux ans. Nicolas vient de signer un 
décret applicable à partir de demain matin. Pour respecter l'égalité homme 
femme,  l'âge  de départ  en retraite  de  celle-ci  passe  de soixante ans  à 
soixante-deux ans. Je suis donc ravi que vous restiez encore deux longues 
années avec nous. 

Julie cherche une chaise, s'assied, réfléchit et comme d'habitude, se 
relève, sourit en disant:
-Non,pas à demain, c'est le premier Mai, à après demain!
Et elle sort sous les applaudissements. 


